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1752 Oktober 17 . , Zug A
BRIEF VON [BEAT JAKOB] BRANDENBERG [AN BEAT FIDEL ZURLAUBEN]

Ihr Onkel , der Ritter [Beat Jakob Anton Zurlauben ] , habe sie
mit der angenehmen Nachricht überrascht , dass er , [Beat Fidel

Zurlauben ] , von Paris abgereist und sich unzweifelhaft heute

in Solothurn einfinden werde . Gleichzeitig habe dieser seiner Ge¬
wissheit Ausdruck gegeben , dass er sich bestimmt ihrer Anliegen
annehmen wolle und ihnen so zu ihrem Rechte verhelfen werde.

Wie er wisse , seien ihre "gustes pretensions . . . encore en litige entre

les louables Cantons " , "vous verres la plus noire ing 'ustiae du Canton d ’Ury

S seulement appuiêe par le vieu & le jeun Smid [Johann Franz Martin und

Jost Franz Anton Schmid ]3 mrs . de Saolar Pere & fils [Johann Josef Florian

und Franz Alfons Saolar ] ils ont amis de nôtre triste maison 3 vous verres

de plus La Lettre du dernier 3 corme si bien aussi La réponse des Cantons de
Schwitz & onderwalden sous les bois sur la lettre écrite sous Le 19 août

passé de Canton d ' Ury 3 de plus Le meme Canton Ury a fait sous Le 19 août une

représentation au Roy de Naples . [Karl VII . ] '.' Dies letztere Schreiben

sei voller Lügen und falscher Behauptungen . Die beiden Alt¬

ammänner und Seckeimeister Schmid seien - "parceque ont eu de [Karl

Florian ] Jauch argent conterit pour L ’exercise de Leurs plus abominables in¬

justices " - dabei ihre ärgsten Gegner , "mais mon tres cher Cousin 3 vous

aures présentement la rame dans vos mains de les châtier avec des parolles

convenables & de faire connoitre leurs injustices gagnée avec une somme

d ' argent . " Seine Schwester , die Witwe Wickart , "a L ' honneur de vous

faire ses tendres complimens & de vous reccommender bien ardement ses grands

prétentions sur J auch 3 mon cher est y donc possible de La oublier & de non

pas couvrir La plaje ancienne" . Seine Schwester [Maria Euphemia Chri-

stina Helena Zurlauben] , die eben hier gewesen , ihr gemeinsamer
Onkel , [Beat Jakob Anton Zurlauben ] , sein Vater [Jakob Bernhard

Brandenberg ] , seine Mutter [Helena Barbara Zurlauben ] "& tous de
La maison ont L ’honneur de vous saluer tendrement " .

Für den 26 . ds . würden sie [Franz Niklaus ] Montenach , den Land-



vogt von Locarno , der beabsichtige , ihre jüngere Schwester zu
ehelichen , hier erwarten.
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